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  ABDIASABDIAS    
Prophète d'un Dieu toujours à l'œuvre 

en un temps où le peuple pensait que "Dieu était mort" 
 
 

INTRODUCTION 
Voilà bien un livre qu'on s'étonne, à première vue, de rencontrer dans le canon biblique ! Très bref, 21 
versets, sa perspective paraît bien limitée : un message de jugement sur la nation d'Edom, avec une 
vision du salut très rudimentaire ! 
Un fait justifie sans doute sa place dans le canon : son caractère de la Parole de Dieu. A cinq reprises, 
le livre se présente comme tel : 

Ainsi parle le Seigneur DIEU ; Un message ! Nous l'entendons, il vient du SEIGNEUR. (v. 1) 
Oracle du SEIGNEUR. (vv. 4.8) ; Le SEIGNEUR a parlé. (v. 18) 

Il appartient donc à la grande tradition prophétique vétéro-testamentaire. 
De plus, le problème que traite Abdias, celui des crimes d'une nation contre une autre, en l'occurrence, 
contre le peuple de Dieu, ne nous est de loin pas étranger. Notre époque connaît encore des 
déchaînements de violence humaine insensées et aveugles, semblables à ceux que dénonce Abdias. 
Que dit de tout cela le Seigneur de toute la terre ? Le livre d'Abdias apporte des éléments de réponse 
d'où son intérêt pour nous. 

1 DATE 
La situation historique est décrite est décrite aux versets 10-14 : des étrangers viennent de conquérir 
Jérusalem et de détruire le sanctuaire du Seigneur.  
11Le jour où tu restais planté là en face, le jour où des étrangers le vidaient de sa force, 
où des barbares pénétraient dans ses portes et jetaient le sort sur Jérusalem, 
toi aussi, tu étais comme l'un d'eux. (v. 10) 
Ce "toi aussi" désigne Edom, peuple "frère" d'Israël qui s'est joint à l'envahisseur et se livre à des actes 
abominables sur la ville conquise et ses habitants : 
1Vision d'Abdias. Ainsi parle le Seigneur DIEU au sujet d'Edom. (v. 1) 
Nous sommes donc en 587, date de la prise de Jérusalem par les babyloniens, ou peu de temps après. 

2 LE PROPHÈTE 
Abdias, en hébreu 'Abdiya(hu) signifie "serviteur de Yahvé". Le nom est très répandu. On le retrouve 
13 fois dans la Bible hébraïque. Nous ne connaissons rien du prophète. Le style de ses oracles semble 
suggérer qu'il connaissait bien les traditions liturgiques du Temple. A un moment où tout semble 
perdu, le temple détruit, le culte supprimé et les dirigeants du peuple déportés, il est appelé à 
proclamer le message du Jour de Dieu qui demeure encore le maître des nations : 
15Oui, proche est le jour du SEIGNEUR, jour menaçant toutes les nations. (v. 15) 
Dieu lui-même intervient dans l'histoire afin de punir comme il le mérite Edom, le frère qui a trahi 
Jacob : 
17b… Les gens de Jacob spolient ceux qui les ont spoliés. 
18Les gens de Jacob deviennent un feu, et ceux de Joseph une flamme. 
Mais les gens d'Esaü deviennent du chaume. 
Ceux-là les embrasent et les consument :aucun survivant ne reste à Esaü. 
Le SEIGNEUR a parlé ! (vv. 17b-18) 
En un temps où le temple est détruit, où le peuple est déporté et désespéré, où on a l'impression que 
"Dieu est mort", Abdias proclame que Le Seigneur est roi, toujours à l'œuvre et gardien du droit. C'est 
là le message réconfortant qu'Abdias est chargé d'annoncer à son peuple découragé. 
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3 LECTURE DU LIVRE 

31 Le titre du livre (v. 1a) 
1Vision d'Abdias. Ainsi parle le Seigneur DIEU au sujet d'Edom. 
Cette parole est relative à Edom, peuple voisin et frère du peuple élu. 
Les violences que viennent de commettre les Edomites contre les Judéens pourraient laisser croire que 
le Seigneur n'était pas assez puissant pour délivrer son peuple ou qu'il l'a abandonné. L'oracle dément 
de telles pensées et a pour but de consoler son peuple et de les encourager à lui rester fidèle. 

32 Le jugement d'Edom (vv. 1b-14) 
321 La ruine d'Edom (vv. 1b-9) 
3211 Introduction : à l'attaque (v. 1b) 
Un message ! Nous l'entendons, il vient du SEIGNEUR, 
tandis qu'un héraut est envoyé parmi les nations : « Debout ! A l'assaut de la ville ! Au combat ! » 
Cette vision comporte deux éléments : le Seigneur proclame un message et un héraut fait le tour des 
nations. Il est chargé de déclencher une guerre universelle contre Edom. 
3212 Première strophe : l'orgueilleux Edom sera abaissé (vv. 2-4) 
2Eh bien ! Petit, je te rends petit parmi les nations. Méprisé, tu es très méprisé. 
3C'est ton arrogance qui t'abuse, 
toi qui demeures dans les creux du rocher et qui habites sur les hauteurs, 
toi qui penses : « Qui me précipitera à terre ? » 
4Quand tu t'élancerais comme le vautour et que tu placerais ton nid entre les étoiles, 
de là je te précipiterais ! — Oracle du SEIGNEUR. 
Dieu va ramener à la portion congrue un peuple qui se croit grand et honoré et le précipiter de son 
piédestal ! Il va provoquer la ruine d'Edom. 
Edom sera rendu petit alors que la bénédiction de Dieu rend un peuple grand : Je ferai de toi une 
grande nation (Gn 12,2). 

3213 Seconde strophe : Edom pillé et chassé (vv. 5-7) 
5Voyons : des voleurs viennent chez toi, des pillards de nuit, 
et tu resterais tranquille ! Ne dérobent-ils pas tout ce qu'ils peuvent ? 
Des vendangeurs viennent chez toi, laissent-ils autre chose que des restes à grappiller ? 
6Oh, comme Esaü est fouillé ! ses trésors cachés mis au jour ! 
7On te chasse de ton territoire ; tous tes alliés te trompent. 
Tes intimes s'emparent de toi ; ceux qui partageaient ton pain te tirent dans les jambes : 
« Il n'y a plus d'intelligence en lui. » 
Selon la 1ère strophe, c'est Dieu qui agit en personne en précipitant Edom de son piédestal. Ici, Dieu va 
faire appel à des hommes, à tous les peuples, aux alliés d'Edom qui le dépouilleront de ses biens. 
Le résultat est le même : la nation qui se croit à l'abri du danger est humiliée. 
3214 Troisième strophe (2 vers) : la défaite des chefs (vv. 8-9) 
8N'est-il pas vrai ? Ce jour même — oracle du SEIGNEUR —, 
d'Edom, je fais disparaître les sages et de la montagne d'Esaü, l'intelligence. 
9Tes héros, Témân, s'effondrent de sorte que, dans le carnage, 
tout homme est retranché de la montagne d'Esaü. 
Revenant au style de la 1ère strophe, Dieu affirme qu'il est lui-même à l'œuvre. 
Edom, comme tous les peuples, possédait une classe de sages, de politiciens et de diplomates habiles et 
une intelligentsia capable de prendre en main les destinées de l'état. Leur sagesse est vouée à l'échec 
car Dieu aussi est sage (v. 8). 
De même l'élite de l'armée d'Edom, les héros, va cesser le combat. 
Ainsi, les sages et les héros s'effondrent. La victoire du Seigneur est totale. 
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322 Discours du prophète expliquant la faute d'Edom (vv. 10-14) 
Pourquoi le prophète s'est-il acharné jusqu'ici sur un peuple, pour en annoncer jusqu'à l'extermination ? 
Pourquoi sur Edom en particulier ? Cette section donne la réponse : c'est une question de justice. Edom 
mérite le sort qui va être le sien comme juste rétribution de ses crimes, selon la loi du talion. 

3221 Première strophe : la faute d'Edom (vv. 10-11) 
10C'est à cause des violences exercées contre ton frère Jacob 
 que te couvre la honte, que tu es exterminé à jamais. 
11Le jour où tu restais planté là en face, le jour où des étrangers le vidaient de sa force, 
où des barbares pénétraient dans ses portes et jetaient le sort sur Jérusalem, 
 toi aussi, tu étais comme l'un d'eux. 
Le prophète dénonce d'abord la faute d'Edom en des termes généraux (v. 10), puis il en précise les 
circonstances particulières (v. 11). 
La culpabilité d'Edom est aggravée par l'identité de la victime : Edom est fratricide. 
Le nom de Jacob désigne Juda, comme Esaü désigne Edom. Le choix du nom est intentionnel : il 
rappelle le souvenir du patriarche Jacob, frère jumeau d'Esaü. 
Le livre de la Genèse fait souvent allusion à la parenté des tribus édomites et israélites : 

Il y a deux nations en ton sein, deux peuples issus de toi se sépareront. (Gn 25,23) 
Voici la descendance d'Esaü, père d'Edom. (Gn 36,9) 

A cause de son lien de parenté avec Edom, Israël avait reçu l'ordre de lui réserver un traitement de 
faveur lors de la conquête et ne s'est donc pas montré hostile envers lui : 
4Donne au peuple cet ordre : Vous allez passer sur le territoire de vos frères, les fils d’Esaü qui 
habitent en Séïr… 5ne vous engagez pas contre eux… car c’est à Esaü que j’ai donné en possession la 
montagne de Séïr. (Dt 2,4-8) 
Au regard de cela, la faute d'Edom apparaît encore plus odieuse. Elle se résume en une phrase : 
assistant à la conquête de Jérusalem par les étrangers, Edom n'a pas résisté à la tentation de perpétrer à 
son tour des violences contre son frère Jacob. 
La tradition relative à cet événement affirme, unanime, que loin de se tenir à l'écart, Edom, au 
contraire, s'est adonné au pillage à cœur joie : 
1Il y eut une parole du SEIGNEUR pour moi : 2Fils d’homme, dirige ton regard vers la montagne de 
Séïr et prononce un oracle contre elle… 3Tu lui diras : Ainsi parle le Seigneur DIEU : Je viens contre 
toi, montagne de Séïr. J’étendrai la main sur toi et je ferai de toi une solitude désolée. 5Parce que… tu 
as fait ruisseler le sang des fils d’Israël par la force de l’épée au temps de leur désastre. (Ez 35,1-3.5) 
15... La montagne de Séïr deviendra un désert, tout Edom, en entier. (Ez 35,15) 

3222 Seconde, troisième strophe et quatrième strophe : le détail du crime (vv. 12-14) 
- Edom s'est réjoui du malheur de Juda : 
 12Ne te délecte pas du jour de ton frère, du jour de son désastre. 
 Ne te réjouis pas aux dépens des fils de Juda, au jour de leur perdition. 
 Ne fais pas ta grande bouche au jour de la détresse. 
- Edom a pénétré dans la ville de Jérusalem : 
 13Ne pénètre pas dans la ville de mon peuple, au jour de sa ruine. 
 Ne te délecte pas, surtout pas toi, de son malheur, au jour de sa ruine. 
 Ne porte pas la main sur ce qui fait sa force, au jour de sa ruine. 
- Edom a exterminé les rescapés ou les a livré à l'envahisseur : 
 14Ne reste pas planté dans la brèche pour exterminer les survivants. 
 Ne livre pas ses rescapés au jour de la détresse. 

Evoquant le jour abominable du sac de Jérusalem, il voit les acteurs du drame, il assiste au 
déroulement des événements, son cœur se crispe, il aperçoit son frère qui se jette sur Juda et il lui crie : 
"ne fais pas cela" ! Le prophète crie en vain ! Il observe, impuissant, l'avancée des édomites. Il essaye 
désespérément d'empêcher les démarches qui se succèdent : "ne te délecte pas !". 
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Mais Edom n'écoute pas. Le prophète se fait plus pressant : "ne porte pas la main" ! Edom n'écoute 
pas. Il va exterminer les rescapés. Un dernier cri du prophète retentit : "ne livre pas ses rescapés" (ou 
ses fuyards). Mais Edom veut se faire bien voir du vainqueur en lui livrant les rescapés ! 

33 Le Jour du Seigneur (vv. 15-21) 
331 Le Jour du Seigneur pour toutes les nations (v. 15) 
 15Oui, proche est le jour du SEIGNEUR, jour menaçant toutes les nations. 
 Comme tu as fait, on te fait ; tes actes te retombent sur la tête. 
Le prophète n'en peut plus. Si ses paroles restent dans le vent, si Edom oublie qu'un frère ne tue pas 
son frère impunément, il lui reste la certitude que Dieu lui-même remettra les choses en ordre. Il sait 
que le Jour du Seigneur est proche, jour de victoire sur le chaos et toutes les forces de mort. Edom, à 
son tour, sera trahi par ses alliés. 

332 La revanche d'Israël (vv. 16-18) 
Cette déclaration du Seigneur se compose de deux tristiques (2 strophes à 3 vers). Dans le premier, 
Dieu annonce que sa montagne sainte sera le lieu d'exécution des nations et dans le second, il annonce 
la destruction d'Esaü-Edom par les soins de Jacob. 

3321 Première strophe : l'exécution des nations (vv. 16-17a) 
16Oui, comme vous avez bu sur ma montagne sainte, de même toutes les nations boivent sans trêve. 
Elles boivent, elles se gorgent... elles deviennent comme si elles n'étaient pas nées. 
17Mais sur la montagne de Sion se réfugient des rescapés, elle redevient sainte. 
S'adressant à son peuple, Dieu lui annonce que toutes les nations afflueront vers la montagne sainte, 
vers le temple actuellement en ruines, afin d'y être anéanties. (v. 16) 
Puis, il annonce que le lieu du temple redeviendra l'habitation de Dieu et le lieu de son culte où se 
rassemblera le peuple élu. (v. 17) 

3322 Seconde strophe : la vengeance du peuple élu (vv. 17b-18) 
 Les gens de Jacob spolient ceux qui les ont spoliés. 
 18Les gens de Jacob deviennent un feu, et ceux de Joseph une flamme. 
 Mais les gens d'Esaü deviennent du chaume. 
 Ceux-là les embrasent et les consument : aucun survivant ne reste à Esaü. 
 Le SEIGNEUR a parlé ! 
Jacob désigne le peuple de Juda et de Jérusalem et à combien plus forte raison Joseph qui n'est qu'un 
fils de Jacob. 
Dieu annonce donc que les édomites seront consumés par Jacob et par Joseph, peuple élu et qu'il n'y 
aura aucun rescapé. 

333 Le programme des conquêtes : vv. 19-21 
19Ils occupent le Néguev — la montagne d'Esaü — et le Bas-Pays — les Philistins. 
Ils occupent le territoire d'Ephraïm — le territoire de Samarie — 
et lui — Benjamin — occupe celui du Galaad. 
20Les exilés des fils d'Israël — cette armée-là — chassent les Cananéens jusqu'à Sarepta, 
et les exilés de Jérusalem qui habitent Séfarad occupent les villes du Néguev. 
21Des libérateurs gravissent la montagne de Sion pour gouverner la montagne d'Esaü. 
Et le SEIGNEUR assume son Règne ! 
Mais on retrouve dans le dernier verset le cœur du message d'Abdias qui n'a cessé de proclamer la 
royauté du Seigneur en un temps où, le temple détruit, le peuple déporté et désespéré, on avait 
l'impression que "Dieu était mort" !!!! 
Ainsi, Abdias affirme que la royauté appartient bien au Seigneur, malgré toutes les apparences 
contraires ! 
57Rendons grâce à Dieu, qui nous donne la victoire par notre Seigneur Jésus Christ. 58Ainsi, mes 
frères bien-aimés, soyez fermes, inébranlables, faites sans cesse des progrès dans l’œuvre du Seigneur, 
sachant que votre peine n’est pas vaine dans le Seigneur. (1 Co 15,58) 


